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|    ^                                  La distance entre les repères était de 200 millimètres.
s '      *                                 L'expérience suivante a été faite sous mes yeux :
*•*>                                                                     10                                    -i6,3                                       16,5 (en sable).
"i
Tréfilé à 1 millimètres de section, le bronze à 9 p. 100 résiste à 116 kilo-
y *                                grammes de traction et supporte, avant rupture, 15 pliages sur un mandrin
' •'   ,                              de Om,003. L'allongement au moment de la rupture est de 1,7 p. 100.
^ *                                     Le bronze à 10 p. 100 se forge au rouge avec la même facilité que le fer, et
l-t*                                cette propriété, qui le distingue de tous les autres bronzes, lui donne un avan-
,                                       tage appréciable dans les applications, puisqu'il a des qualités, comme le peu
4 „                                  d'altérabilité dans les acides et l'inaltérabilité à l'aîr, qui font défaut au fer, qui
T^                                   a, en outre, une résistance beaucoup moindre à la traction.
j4                                        Les résistances que nous venons de citer sont comparables   à celles du
f *                                   bronze Cowles, mais on remarquera, en comparant les tableaux d'expériences,
*V*                                   que les allongements avant rupture obtenus à Froges sont plus grands, preuve
"^                                    de la supériorité de la méthode qui consiste à faire l'alliage avec de l'Ai, pro-
f                                    (luit directement.
j*                                         Laiton d'aluminium. — Le laiton d'Aï.,  que l'on produit  couramment à
Froges, a une teneur de 1 p. 100 d'Aï, seulement.
.*                                          On a bien essayé des laitons  à  des  teneurs supérieures, mais le métal
^                                     obtenu perd ses qualités à mesure que la proportion d'Aï, augmente, et notam-
i'                                     ment la résistance à la rupture, la malléabilité, etc.
r                                          Le laiton à 5 p. 100 notamment, qui est d'un beau jaune grenu et homo-
J                                      gène, est cassant comme du verre.
>,*„                                            La composition moyenne du laiton qu'on emploie est donc : ]!
?,<                                                                                                                                                      Cu        64
f!                                                                                                                                  Zn        35
'î                                                                                                                                  A1          *
If
'^       "                                   On voit qu'il diffère du laiton Cowles par une proportion un peu plus grande
«f                                      de Zn (35 au lieu de 33,3) et un peu moindre de cuivre.
«                                          Les propriétés de cet alliage sont très remarquables. D'abord il se travaille
aussi bien que le bronze, à la raboteuse, au ciseau, à tous les outils enfin.
^                                           Tréfilé à 1 millimètre de section, il résiste à 105 et jusqu'à 108 kilogrammes,
«,                                      avec un allongement de 2p. 100 et supporte 60 à 70 pliages autour d'un mandrin
$                                      de 0,006. C'est-à-dire que le fil de laiton vaut celui de bronze. Ce métal se forge
|                                       également dans les conditions du bronze,  ce que ne fait pas le laiton sans
i     ' i                                Al. (à 3 p. 100 AL il se forge encore; nous avons vu qu'à des teneurs plus éle-
!'                                       vées il devient cassant).
Quand nous parlerons de laiton par la suite, il ne sera plus question de
l'alliage à 1 p. 100.R             "***
